
Vous êtes chez vous, il fait froid. L’hiver est arrivé plus vite que prévu. Le temps 
est maussade. La lumière grisâtre du ciel ruiselle sur vos murs blancs. Tout 
semble éteint. Comme si tout était lié, votre bonne humeur aussi se dérobe. Votre 
énergie naturelle a été faite prisonnière par vos vêtements humides. Le fauteuil 
qui vous accueille semble s’affaisser sous le poids de l’ennui. Vous ne voulez pas 
bouger. Le bruit de l’eau mélé à celui des secondes renforce l’ambiance monotone 
qui s’enracine en vous et autour de vous. Votre regard fixe semble ne plus rien 
regarder. votre corps immobile, comme un paysage figé sous la neige. Ce que 
vous êtes, mouvements, paroles et pensées, est glacés. Il est 19h30 et vous êtes 
déshumanisé par l’ennui. Mais vous êtes là, prisonnier.

Prisonnier d’un temps
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